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LE PRÉSIDENT JOSE DE VENECIA a été 

réélu en 2005 pour un quatrième mandat 

(sans précédent) comme Président de la 

Chambre des représentants des Philippines, 

où il représente le quatrième district de la 

province de Pangasinan.  Il est président du 

parti au pouvoir, le Lakas-démocrates 

chrétiens musulmans (LAKAS-CMD), dont 

le président national est la présidente Gloria 

Macapagal Arroyo. 

Jose de Venecia a plusieurs années 

d’expérience comme économiste, 

journaliste, diplomate et entrepreneur qui 

l’ont préparé à son rôle de leader politique 



national.  Sa vision des choses et son 

dynamisme en ont fait un député actif – un 

partenaire à part entière de la présidence et du 

Sénat dans les réformes économiques et 

politiques qui ont tant transformé les 

perspectives d’avenir des Philippines depuis 

dix ans. 

 Après deux mandats comme Président 

des neuvième et dixième Congrès (1992-

1998), M. de Venecia a été candidat à la 

présidence de son pays en mai 1998, où il a 

fini second sur 10 candidats.  La présidente 

actuelle, Mme Arroyo, était sa colistière. 

 Pour dissiper les tensions politiques 

suscitées par la campagne électorale, M. de 

Venecia a présidé la proclamation par le 

Congrès du président élu Joseph Estrada 

48 heures seulement, un fait sans précédent, 

après que le Congrès a été convoqué pour 

débattre des résultats électoraux. 

 À son retour à la Chambre des 

représentants en juillet 2001, M. de Venecia a 

été élu Président (pour la troisième fois) du 

Douzième Congrès en tant que chef d’une 

coalition de 14 partis – réunissant la plus forte 

majorité de l’histoire de la Chambre.  Le 

président Fidel Ramos, avec qui il a mené des 

réformes économiques sans précédent,  a dit 

de lui qu’il était le « meilleur Président que les 

Philippines aient jamais eu ».   

 

ACTIF EN POLITIQUE 

INTERNATIONALE 

 

EN NOVEMBRE 1998, M. de Venecia a été 

élu vice-président de Centrist Parties 

International, composé des chefs des 

gouvernements et partis centristes d’Europe 

occidentale, d’Amérique latine, d’Asie et 

d’Afrique. 

 M. de Venecia est tout aussi actif dans 

la politique asiatique. Il a été élu président de 

l’Organisation interparlementaire de l’ANASE 

en 1993.  En septembre 2000—alors qu’il 

n’occupait aucune charge publique – il a réussi 

à convoquer une rencontre des partis 

politiques au pouvoir et des partis d’opposition 

d’Asie, une première en Asie et dans le monde 

entier. 



 À l’invitation de M. de Venecia, les 

chefs politiques de 21 partis se sont rendus à 

Manille pour étudier un projet de parlement 

asiatique, de fonds monétaire asiatique, de 

monnaie asiatique et d’autres modalités de 

coopération qui pourraient éventuellement 

aboutir à une communauté asiatique sur le 

modèle de l’Union européenne. 

 M. de Venecia a aussi été nommé 

président de la Global Christian-Muslim 

Coalition, une organisation non 

gouvernementale internationale qui cherche à 

réduire les tensions et les conflits à caractère 

religieux dans diverses parties du monde 

comme la Palestine, le Liban, la Tchétchénie, 

le Mindanao, Aceh, le Soudan, le Nigéria, le 

sud de la Thaïlande, etc.  Dans le contexte des 

efforts qu’il déploie pour promouvoir un 

« dialogue des civilisations », M. de Venecia a 

aussi établi récemment un dialogue chrétiens-

bouddhistes en Asie de l’Est. 

 En octobre 2004, il a soumis au 

Conseil de sécurité de l’ONU une proposition 

de dialogue interconfessionnel au sein du 

système des Nations Unies, proposition qui a 

été adoptée par l’Assemblée générale des 

Nations Unies en novembre 2004.  M. de 

Venecia a soutenu que le « choc des 

civilisations » tant redouté est en fait un « choc 

des religions ». Il estime que les chefs 

religieux doivent se servir de leur autorité 

morale pour aider les chefs de gouvernement à 

résoudre des conflits séculaires. 

 En août 2003, le Président de Venecia 

a été élu à la présidence de l’influente 

Association des parlements d’Asie pour la 

paix (APAP), qui comprend la presque totalité 

des parlements d’Asie.  La proposition de 

M. de Venecia de convertir l’APAP en 

Assemblée parlementaire asiatique dans les 

cinq ans a été adoptée à la conférence de 2004 

de l’APAP d’Islamabad.  Celle-ci sera 

modelée sur l’Assemblée parlementaire du 

Conseil de l’Europe et, éventuellement, le 

Parlement asiatique. 

RÉALISATIONS AU CONGRÈS 

M. DE VENECIA avait 32 ans et en était à son 

premier mandat au Congrès quand la loi 

martiale a mis un terme au système 

représentatif libre en 1972.  Il a été réélu pour 

la première fois à la Chambre en 1987, après 



avoir été ambassadeur itinérant dans le 

gouvernement Aquino. 

Il est l’auteur de lois historiques établissant le 

cadre politique de programmes de réformes 

économiques, financières et sociales.  En tant 

que Président d’assemblée, il a aussi accéléré 

l’adoption de 200 autres lois qui, en ouvrant 

l’économie et en attirant des capitaux 

étrangers, ont stimulé la croissance 

économique et permis au pays de traverser 

sans trop de mal la crise financière de l’Asie 

de l’Est de 1997-1999. 

 M. de Venecia a guidé l’adoption au 

Congrès de réformes parrainées par le 

gouvernement Ramos dans les domaines de la 

fiscalité, de la déréglementation du pétrole et 

de l’administration financière qui ont préparé 

le terrain et permis aux Philippines de 

s’émanciper du Fonds monétaire international 

après 37 ans de contrôle. 

 

LOIS HISTORIQUES DONT IL EST 

L’AUTEUR 

 

PARMI LES LOIS HISTORIQUES DONT IL 

EST L’AUTEUR, M. de Venecia est le plus 

fier de sa loi « construction, propriété, 

exploitation et transfert » de 1992, devenu un 

modèle pour d’autres pays en développement.  

Aux Philippines, cette loi a permis des 

investissements privés dans des ouvrages 

d’infrastructure publics comme des centrales 

électriques, des routes, des autoroutes urbaines 

aériennes, des aéroports, des marchés et des 

systèmes d’irrigation – d’une valeur de plus de 

26 milliards de dollars américains. 

 Les investisseurs sont remboursés à 

même les ventes ou des droits sur une période 

donnée au terme de laquelle le bien devient la 

propriété du gouvernement.  Le plus gros 

ouvrage de ce genre jusqu’à maintenant est le 

réseau de trains de banlieue qui relie le centre 

du commerce et des affaires de Manille aux 

banlieues industrielles et résidentielles. 

 On doit aussi à M. de Venecia la Loi 

sur la conversion des bases qui a permis de 

transformer les bases militaires américaines de 

Luçon – base navale de Subic Bay, base 

aérienne de Clark et camp John Hay de Baguio 

– en zones économiques spéciales.  La Loi a 



aussi permis au gouvernement des Philippines 

de vendre une partie de Fort Bonifacio à 

Manille – vente dont le produit sert à 

améliorer la solde des militaires et à financer 

un programme de modernisation des Forces 

armées. 

 

NÉGOCIER LA PAIX AVEC DES 

DISSIDENTS ARMÉS 

 

CHARGÉ DE FACILITER la réalisation du 

programme de réconciliation nationale du 

gouvernement, le Président de Venecia a aidé 

le président Ramos à négocier avec les 

dissidents armés du pays – les séparatistes du 

MNLF (Front moro de libération nationale) du 

sud des Philippines, les rebelles militaires et 

les insurgés communistes.  La stabilité 

politique qu’ils ont réussi à restaurer a permis 

une relance économique. 

 À la fin de 1991, M. de Venecia et sa 

femme Gina ont traversé le désert d’Afrique 

du Nord deux fois pour rencontrer le président 

de la Lybie Muammar Qaddafi et le président 

du MNLF Nur Misuari dans des pourparlers 

qui ont abouti à un accord de paix conclu en 

1996 avec les rebelles musulmans de 

Mindanao. 

 À la fin de 1992, le Président de 

Venecia a amorcé des consultations avec les 

chefs fugitifs des rebelles militaires qui 

avaient plusieurs fois tenté de renverser le 

gouvernement de Corazon C. Aquino.  Ces 

consultations ont mené à un accord de cessez-

le-feu en décembre de cette année-là puis à un 

accord de paix en bonne et due forme en 1995. 

 En 1997, M. de Venecia a ranimé le 

processus de paix avec le Parti communiste et 

les guérillas de la « Nouvelle armée 

populaire », qui stagnait.  Actuellement, il aide 

le gouvernement Macapagal Arroyo à négocier 

une entente avec les rebelles islamistes du 

MILF, qui ont lancé leur propre rébellion 

séparatiste en 1984. 

DÉBUT DE CARRIÈRE – FAITS 

SAILLANTS 

 

QUAND IL ÉTAIT EN POSTE À LA 

MISSION DES PHILIPPINES AU Vietnam 

en 1967, le ministre de Venecia a imaginé et 



mis en œuvre un programme d’envoi de 

dollars qui permet maintenant aux travailleurs 

philippins expatriés d’envoyer de l’argent à 

leur famille rapidement et en toute sécurité.  

Jusqu’à présent, le programme a permis de 

faire entrer plus de 100 milliards de dollars 

américains dans l’économie.  Cet exploit lui a 

valu d’être nommé – à 31 ans seulement -- 

coprésident de la Commission présidentielle 

de l’envoi de dollars et trois distinctions 

(TOYM (Ten Outstanding Young Men), 

National Jaycees et le prix de leadership 

économique du président Roxas). 

 En tant qu’entrepreneur, M. de 

Venecia a été parmi les premiers à organiser 

des contrats de travail pour des Philippins à 

l’étranger au Moyen-Orient et en Afrique du 

Nord au milieu des années 1970.  Ses 

compagnies ont travaillé dans le domaine des 

opérations portuaires en Arabie saoudite, de 

l’agriculture en Afrique, du logement pour les 

masses en Iraq et de l’exploration pétrolière 

dans les Émirats arabes unis, ce qui a amené 

l’emploi de millions de Philippins au Moyen-

Orient. 

 Dans les années 1970, M. de Venecia 

a aussi été parmi les premiers à diriger des 

opérations d’exploration pétrolière et gazière 

en mer à l’île de Palawan qui ont abouti aux 

premières découvertes pétrolières 

commerciales des Philippines.  En octobre 

2001, le plus important champ de Palawan, 

celui du détroit de Malampaya, a commencé à 

produire du gaz naturel en quantités 

commerciales sous la houlette d’entreprises 

étrangères. 

 NÉ LE 26 DÉCEMBRE 1936, Jose de 

Venecia a épousé Georgina Vera Perez, 

personnalité féminine et de la radio-télévision 

bien connue aux Philippines qui s’intéresse en 

particulier à la réadaptation des femmes 

battues et des enfants battus toxicomanes.  En 

tant que présidente de la Fondation des 

épouses de parlementaires, Gina de Venecia a 

construit 16 refuges qui jusqu’à présent ont 

accueilli plus de 6 000 femmes violées.  Les 

de Venecia ont six enfants. 

   

 


